
Printed by Jouve, 75001 PARIS (FR)

(19)
E

P
3 

04
3 

21
7

A
1

TEPZZ¥Z4¥ _7A_T
(11) EP 3 043 217 A1

(12) DEMANDE DE BREVET EUROPEEN

(43) Date de publication: 
13.07.2016 Bulletin 2016/28

(21) Numéro de dépôt: 16150363.6

(22) Date de dépôt: 07.01.2016

(51) Int Cl.:
G04B 19/253 (2006.01) G04B 19/247 (2006.01)

(84) Etats contractants désignés: 
AL AT BE BG CH CY CZ DE DK EE ES FI FR GB 
GR HR HU IE IS IT LI LT LU LV MC MK MT NL NO 
PL PT RO RS SE SI SK SM TR
Etats d’extension désignés: 
BA ME
Etats de validation désignés: 
MA MD

(30) Priorité: 12.01.2015 EP 15150853

(71) Demandeur: ROLEX SA
1211 Genève 26 (CH)

(72) Inventeurs:  
• CARRENO, William

CH-1202 Genève (CH)
• VERNAY, Frank

F-01550 Farges (FR)

(74) Mandataire: Moinas & Savoye SARL
19A, rue de la Croix-d’Or
1204 Genève (CH)

(54) DISPOSITIF D’ENTRAÎNEMENT D’UN MOBILE D’UN MÉCANISME HORLOGER DE 
CALENDRIER

(57) Dispositif d’entraînement d’un mobile (3) des
quantièmes d’un mécanisme horloger de calendrier, le
dispositif comprenant :
- un mobile d’entraînement (2) incluant un premier doigt
(20a) et un deuxième doigt (20b) ;
- un mobile de programmation (1) incluant une première
denture (10a), une deuxième denture (10b) et une troi-
sième denture (10c) ; et

- le mobile des quantièmes (3) incluant une quatrième
denture (30a) et une cinquième denture (30b),

le premier doigt coopérant avec la première denture, le
deuxième doigt coopérant avec la deuxième denture, la
première denture coopérant avec la quatrième denture
et la troisième denture coopérant avec la cinquième den-
ture.
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Description

[0001] L’invention concerne un dispositif d’entraîne-
ment d’un mobile d’un mécanisme de calendrier. Elle
concerne aussi un mécanisme comprenant un tel dispo-
sitif. Elle concerne encore un mouvement horloger com-
prenant un tel dispositif ou un tel mécanisme. Elle con-
cerne enfin une pièce d’horlogerie, notamment une mon-
tre-bracelet, comprenant un tel dispositif, un tel méca-
nisme ou un tel mouvement.
[0002] Les calendriers annuels connus de l’art anté-
rieur sont traditionnellement équipés d’un ou deux mo-
biles entraîneurs de calendrier qui sont prévus pour coo-
pérer avec une came ou une roue auxiliaire des mois.
Cet élément porte l’indication des mois et pilote le mé-
canisme de double saut de date à la fin de chaque mois
court par le biais d’éventuels ressorts et leviers addition-
nels. Une telle construction peut induire un séquence-
ment de fonctionnement particulièrement délicat. Si la
mise en place d’un mobile entraîneur de calendrier ac-
compagné d’un accumulateur d’énergie peut éventuel-
lement permettre la conception d’un calendrier à saut
instantané pour le passage des mois de 31 jours au mois
suivant, le double saut de date à la fin des mois de 30
jours peut être problématique, d’une part, du fait du sé-
quencement de fonctionnement de deux chaînes ciné-
matiques distinctes d’entraînement du disque des quan-
tièmes et, d’autre part, du fait du surcroît énergétique
qu’un tel saut requiert.
[0003] La demande de brevet EP0987609 décrit un
mécanisme de calendrier annuel doté de deux chaînes
cinématiques d’entraînement du disque des quantièmes.
Un premier mobile entraîneur de calendrier permet, tous
les jours, un premier saut du disque des quantièmes. Un
deuxième mobile entraîneur de calendrier, appelé mobile
de correction, permet un saut supplémentaire du disque
des quantièmes à la fin d’un mois de trente jours. Celui-
ci est pivoté sur une bascule dont la position angulaire
est pilotée par une came des mois et des ressorts de
rappel. Une telle construction requiert un nombre impor-
tant de pièces, notamment des ressorts et des leviers,
et consomme beaucoup d’énergie. Par ailleurs, du fait
du séquencement de fonctionnement d’un tel mécanis-
me, il est très difficile de parvenir à un saut de date par-
faitement instantané du calendrier à la fin d’un mois court.
[0004] Le document US3827234 divulgue un calen-
drier annuel semi-traînant dont le mécanisme met en
oeuvre deux chaînes cinématiques distinctes d’entraîne-
ment du disque des quantièmes, sans requérir ni came
annuelle, ni levier. Un premier mobile entraîneur conven-
tionnel de calendrier permet, tous les jours, un premier
saut du disque des quantièmes. Un deuxième mobile
permet un saut supplémentaire du disque des quantiè-
mes à la fin d’un mois de trente jours. Ce mobile présente
des dents dont le nombre et l’agencement sont définis
de telle sorte que ces dents permettent l’actionnement
d’une dent supplémentaire du disque des quantièmes à
la fin d’un mois court, et permettent ainsi, en coopération

avec le mobile entraîneur conventionnel, un double saut
du disque des quantièmes. Un tel mécanisme présente
l’avantage d’être simple en regard des dispositifs à came
et leviers, notamment vis-à-vis du mécanisme divulgué
au sein du document EP0987609. L’agencement et le
nombre des dents du deuxième mobile permettent en
effet, sans autre dispositif additionnel, de reconnaître les
mois courts des mois longs. Toutefois, la chaîne ciné-
matique d’entraînement du deuxième mobile requiert un
dispositif d’indexation qui vient s’ajouter au traditionnel
sautoir du disque des quantièmes, ce qui se traduit par
la mise en place d’un ressort additionnel prévu pour coo-
pérer avec une étoile qui porte les dents du deuxième
mobile. Il est donc très difficile de parvenir à la mise en
oeuvre d’un calendrier annuel à saut de date instantané
sur la base d’un tel mécanisme, d’une part, du fait de la
coordination requise pour un fonctionnement synchroni-
sé des deux chaînes d’entraînement du disque des quan-
tièmes et, d’autre part, du fait de l’énergie nécessaire
pour permettre l’entraînement instantané de deux mobi-
les entraîneurs distincts, chaque mobile nécessitant en
effet un accumulateur d’énergie qui lui est dédié.
[0005] La demande de brevet EP1666991 divulgue un
mécanisme de calendrier annuel traînant, qui est muni
d’un seul et unique mobile entraîneur de calendrier. Ce-
lui-ci porte deux doigts d’entraînement. Le premier doigt
permet, tous les jours, un premier saut du disque des
quantièmes. Le deuxième doigt est prévu pour entraîner
le disque des quantièmes d’un pas supplémentaire, no-
tamment par l’entremise d’un mobile des mois placé au
centre du mouvement. Ce mobile est constitué de deux
roues fixées l’une sur l’autre. A la fin d’un mois de trente
jours, du trente au « trente et un », le mobile des mois
est entraîné d’un premier pas angulaire par le biais d’une
dent additionnelle portée par le disque des quantièmes
qui est lui-même actionné par le premier doigt du mobile
entraîneur de calendrier. Du « trente et un » au premier
du mois suivant, le mobile des mois est actionné d’un
deuxième pas angulaire par le deuxième doigt du mobile
de calendrier, et entraîne en conséquence le disque des
quantièmes d’un pas supplémentaire par le biais de la
dent additionnelle du disque des quantièmes. Un tel sé-
quencement est rendu possible par le fait que le calen-
drier est purement traînant. L’entraînement synchronisé
de chacun des éléments, notamment du disque des
quantièmes et du mobile des mois, conduirait en effet au
blocage du dispositif. Ainsi, il n’est pas possible de par-
venir à la mise en oeuvre d’un calendrier annuel à saut
de date instantané sur la base d’un tel mécanisme.
[0006] Le but de l’invention est de fournir un dispositif
d’entraînement d’un mobile de calendrier ou organe de
calendrier permettant de remédier aux inconvénients
mentionnés précédemment et d’améliorer les dispositifs
d’entraînement connus de l’art antérieur. En particulier,
l’invention propose un dispositif d’entraînement simple,
compact, fiable et robuste, notamment pour la mise en
oeuvre d’un calendrier annuel à saut de date instantané.
[0007] Un dispositif d’entraînement selon l’invention
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est défini par la revendication 1.
[0008] Différents modes de réalisation du dispositif
d’entraînement sont définis par les revendications dé-
pendantes 2 à 12.
[0009] Un mécanisme selon l’invention est défini par
la revendication 13.
[0010] Un mode de réalisation du mécanisme est défini
par la revendication dépendante 14.
[0011] Un mouvement selon l’invention est défini par
la revendication 15.
[0012] Une pièce d’horlogerie selon l’invention est dé-
finie par la revendication 16.
[0013] Les figures 1 à 24 représentent, à titre d’exem-
ple, un mode de réalisation d’une pièce d’horlogerie se-
lon l’invention.
[0014] Un mode de réalisation d’une pièce d’horlogerie
130 est décrit ci-après en référence aux figures 1 à 24.
La pièce d’horlogerie est par exemple une montre bra-
celet. La pièce d’horlogerie comprend un mode de réa-
lisation d’un mouvement horloger 120 selon l’invention,
notamment un mouvement horloger mécanique. Le mou-
vement inclut un mode de réalisation d’un mécanisme
de calendrier 110 selon l’invention, notamment un mé-
canisme de calendrier annuel, en particulier un mécanis-
me de calendrier annuel du type à saut instantané. Par
« mécanisme de calendrier à saut instantané », on en-
tend un mécanisme de calendrier dont la phase transi-
toire entre deux affichages de quantièmes consécutifs
dure typiquement moins d’un dixième de seconde, en
fonctionnement normal. Le mécanisme de calendrier
comprend par exemple un ou plusieurs mobiles d’indi-
cation du quantième, par exemple un disque 3 présentant
des inscriptions représentatives des quantièmes 1 à 31
ou une aiguille mobile pour venir en regard d’indications
de quantième ou deux disques, un premier disque pré-
sentant des inscriptions représentatives des dizaines
des quantièmes et un deuxième disque présentant des
inscriptions représentatives des unités des quantièmes.
Avantageusement, le mécanisme de calendrier annuel
peut comprendre en outre des éléments d’indication du
mois. Le mécanisme de calendrier annuel ne nécessite
typiquement qu’une correction par an, typiquement une
correction à la fin du mois de février.
[0015] Le mécanisme de calendrier 110 comprend un
mode de réalisation d’un dispositif 100 d’entraînement
selon l’invention.
[0016] Le mode de réalisation du dispositif 100 d’en-
traînement est décrit plus en détail ci-après en référence
aux figures 1 à 9. Le dispositif permet d’entraîner le mo-
bile 3 du mécanisme horloger de calendrier 110, notam-
ment le disque 3 présentant des indications de quantiè-
me. Par exemple, ce disque est destiné à coopérer avec
un guichet pour réaliser dans ce guichet un affichage du
quantième courant.
[0017] Le dispositif d’entraînement comprend
principalement :

- un mobile d’entraînement 2 incluant un premier doigt

20a et un deuxième doigt 20b ;
- un mobile de programmation 1 ou un mécanisme de

programmation 1 incluant une première denture 10a,
une deuxième denture 10b et une troisième denture
10c ; et

- le mobile 3 d’indication des quantièmes incluant une
quatrième denture 30a et une cinquième denture
30b.

Le premier doigt est apte à coopérer avec la première
denture, le deuxième doigt est apte à coopérer avec la
deuxième denture, la première denture est apte à coo-
pérer avec la quatrième denture et la troisième denture
est apte à coopérer avec la cinquième denture.
[0018] Ainsi, le premier doigt est apte à actionner la
première denture, notamment par engrènement, le
deuxième doigt est apte à actionner la deuxième denture,
notamment par engrènement, la première denture est
apte à actionner la quatrième denture, notamment par
engrènement, et la troisième denture est apte à actionner
la cinquième denture, notamment par engrènement.
[0019] Ainsi, il est possible d’obtenir un dispositif d’en-
traînement particulièrement simple destiné à entraîner
le mobile d’indication des quantièmes ou mobile des
quantièmes. La simplicité de l’architecture apporte fiabi-
lité et robustesse au dispositif. Cette fiabilité et cette ro-
bustesse peuvent être mises à profit pour réaliser un mé-
canisme de calendrier du type à saut instantané.
[0020] Avantageusement, les deuxième et troisième
dentures sont distinctes, c’est-à-dire que les dents de la
deuxième denture ne coopèrent ni avec la quatrième
denture ni avec la cinquième denture et les dents de la
troisième denture coopèrent avec la cinquième denture
sans coopérer avec la quatrième denture.
[0021] Avantageusement, le premier doigt 20a et le
deuxième doigt 20b du mobile d’entraînement 2 ne sont
pas déplaçables l’un relativement à l’autre. Avantageu-
sement, la quatrième denture 30a et la cinquième den-
ture 30b du mobile d’indication des quantièmes ne sont
pas déplaçables l’une relativement à l’autre.
[0022] Le mobile 1 de programmation présente la par-
ticularité d’être disposé à l’interface du mobile 2 d’entraî-
nement de calendrier et du disque 3 d’affichage des
quantièmes ou d’indication des quantièmes. Le mobile
de programmation permet de reconnaître et de distinguer
les mois courts des mois longs.
[0023] Avantageusement, le premier doigt 20a, la pre-
mière denture 10a et la quatrième denture 30a sont dis-
posés sur un premier niveau, notamment sont disposés
au niveau d’un premier plan P1 comme représenté par-
tiellement sur la figure 9. Complémentairement, le
deuxième doigt 20b et la deuxième denture 10b peuvent
être disposés sur un deuxième niveau, notamment être
disposés au niveau d’un deuxième plan P2. Complémen-
tairement encore, la troisième denture 10c et la cinquiè-
me denture 30b peuvent être disposées sur un troisième
niveau, notamment être disposées au niveau d’un troi-
sième plan P3. Ces plans P1 et/ou P2 et/ou P3 sont par
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exemple perpendiculaires aux axes de rotations 11 et 12
du mobile de programmation et du mobile d’entraîne-
ment.
[0024] Comme représenté en particulier sur les figures
2, 4 et 6, le mobile 1 de programmation comprend une
première roue 1a et une deuxième roue 1 b. Ces deux
roues sont par exemple superposées. La première den-
ture se trouve sur la première roue et les deuxième et
troisième dentures se trouvent sur la deuxième roue. Les
deux roues sont avantageusement liées en rotation par
une liaison 1 c, 1 d, 1 e, 1 f, 1 g, 1 h, 1 i autorisant un
mouvement relatif des première et deuxième roues,
c’est-à-dire que les première et deuxième roues sont dé-
plaçables, notamment déplaçables en rotation l’une par
rapport à l’autre. Les première et deuxième roues peu-
vent être pivotées l’une sur l’autre au niveau de leurs
axes. Les première et deuxième roues peuvent être
agencées de sorte à pouvoir être déplacées l’une par
rapport à l’autre d’une valeur de l’ordre du pas angulaire
des première et deuxième roues, en particulier 30°. Cette
liaison peut être assimilée à un embrayage au moins
dans certaines phases de fonctionnement du dispositif.
[0025] Avantageusement, comme représenté par la fi-
gure 5, le mobile de programmation comprend un élé-
ment de rappel 1c, comme un ressort 1 c, rappelant les
première et deuxième roues dans une première position
relative prédéfinie, soit une position de repos ou de rap-
pel.
[0026] De plus, le mobile de programmation peut com-
prendre une première butée 1d, notamment constituée
par une portion de paroi 1d d’une ouverture 1 i formée
par exemple sur la roue 1a, et une deuxième butée 1e,
notamment une goupille 1e. Ces première et deuxième
butées coopèrent pour définir, lorsqu’elles sont en con-
tact l’une avec l’autre, la première position prédéfinie de
la roue 1a relativement à la roue 1 b. Les première et
deuxième butées peuvent se trouver respectivement sur
les première et deuxième roues 1a, 1 b ou se trouver
respectivement sur les deuxième et première roues 1a,
1 b.
[0027] Le ressort 1c et la butée 1d peuvent être venus
de matière avec la planche de la première roue 1a. La
goupille 1e peut être chassée sur la planche de la deuxiè-
me roue 1b. La deuxième roue 1b peut ainsi être indexée
angulairement relativement à la première roue 1a par le
biais de la goupille 1e qui est plaquée à l’encontre de la
butée 1 d sous l’effet du ressort 1 c.
[0028] Le mobile de programmation 1 peut compren-
dre une troisième butée 1 g, notamment une paroi 1 g
d’une ouverture, ou de l’ouverture 1 i précitée, et une
quatrième butée 1h, notamment une surface 1h de l’élé-
ment de rappel 1 c, en particulier une surface 1 h d’une
extrémité de l’élément de rappel 1 c. Les troisième et
quatrième butées peuvent se trouver respectivement sur
les première et deuxième roues 1a, 1 b ou se trouver
respectivement sur les deuxième et première roues 1a,
1 b.
[0029] Les première et deuxième roues 1a et 1b du

mobile d’entraînement sont toutes deux prévues pour
être actionnées, tous les jours, par le mobile d’entraîne-
ment de calendrier 2. A cet effet, le mobile d’entraînement
est doté, comme vu précédemment de deux doigts d’en-
traînement 20a et 20b. Ces doigts sont avantageuse-
ment superposés ou situés sur deux niveaux relative-
ment à l’axe de rotation 12 du mobile d’entraînement.
Ces premier et deuxième doigts sont chacun dédiés à
l’entraînement des première et deuxième dentures 10a,
10b des roues 1a, 1b. Ainsi, préférentiellement, le pre-
mier doigt d’entraînement 20a peut être disposé sur le
premier niveau P1, et le deuxième doigt d’entraînement
20b peut être disposé sur le deuxième niveau P2. Le
mobile d’entraînement 2 comprend également une roue
5 de calendrier, effectuant une rotation complète en 24
heures. Cette roue 5 est reliée à un rouage 4 du mouve-
ment de base de la pièce d’horlogerie. Le mobile d’en-
traînement 2 comprend encore une came 6 qui est pré-
vue pour coopérer avec un accumulateur d’énergie, de
manière à ce que les doigts d’entraînement 20a et 20b
puissent entraîner instantanément le mobile 1 de pro-
grammation au moment de minuit, c’est-à-dire que les
premier et deuxième doigts arrivent dans une position
de début d’engrenage avec les dentures des roues du
mobile de programmation, engrènent avec ces dentures,
puis quittent une position de fin d’engrenage avec ces
dentures, en une durée typiquement inférieure à un dixiè-
me de seconde.
[0030] La came 6 peut être fixée sur les premier et
deuxième doigts d’entraînement 20a, 20b. Un embraya-
ge entre la roue de calendrier 5 et la came 6 (non repré-
senté) peut être mis en oeuvre par le biais de moyens
conventionnels, comme par exemple une découpe
oblongue conformée pour coopérer avec une goupille,
ou par un dispositif d’encliquetage tel que celui divulgué
dans la demande de brevet EP2428855A1, en particulier
dans le passage des alinéas 16 à 21.
[0031] L’accumulateur d’énergie peut comprendre une
bascule 7 munie d’un galet 7a qui est appliqué contre le
flanc de la came 6 par un ressort 8.
[0032] Le mobile 1 de programmation est continûment
en prise avec le disque 3 d’affichage des quantièmes.
Ainsi, un actionnement du mobile d’entraînement, no-
tamment un actionnement du mobile d’entraînement sur
un tour, induit la rotation du disque 3 d’affichage des
quantièmes, en particulier sur au moins un pas angulaire.
[0033] Plus particulièrement, la première denture 10a
de la première roue 1 a est continûment en prise avec la
quatrième denture 30a du disque 3 des quantièmes. Cet-
te quatrième denture peut être indexée angulairement
relativement au bâti du mouvement par le biais d’un bec
9a d’un sautoir 9, comme représenté sur la figure 1. Ainsi,
le mobile 1 de programmation est également positionné
angulairement, indirectement, par le bec 9a du sautoir 9
au jeu de denture près. Alternativement, le sautoir peut
coopérer directement avec la première denture 1a de la
première roue. Dans ce cas, c’est le disque 3 qui est
également positionné angulairement, indirectement, par
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le sautoir. Le sautoir 9 peut coopérer avec la quatrième
denture 30a ou avec la première denture 10a.
[0034] Avantageusement, le sautoir et l’élément de
rappel sont conformés et agencés de sorte que le couple
résistant s’opposant à la rotation de la première roue et
exercé par le sautoir est supérieur au couple résistant
s’opposant à la rotation de la deuxième roue et exercé
par l’élément de rappel, ces couples étant exprimés
autour du même axe, notamment autour de l’axe 11 de
rotation du mobile de programmation.
[0035] Outre les 31 dents de la quatrième denture 30a,
le mobile des quantièmes est également doté d’une cin-
quième denture 30b. Cette cinquième denture peut no-
tamment comprendre une seule dent. Cette cinquième
denture peut être superposée à la quatrième denture 30a
comme représenté sur la figure 4. Ces quatrième et cin-
quième dentures sont par exemple superposées. Ces
quatrième et cinquième dentures sont avantageusement
superposées ou situées sur deux niveaux relativement
à l’axe de rotation du mobile des quantièmes.
[0036] La dent de la cinquième denture 30b est sus-
ceptible d’être actionnée par la troisième denture 10c, le
30 d’un mois court (c’est-à-dire d’un mois de 30 jours).
Ainsi, le disque des quantièmes 3 peut être entraîné sur
deux pas angulaires.
[0037] Dans le mode de réalisation décrit, la première
denture 10a de la première roue 1a comporte douze
dents qui sont toutes identiques. La deuxième denture
10b de la deuxième roue 1b comporte également douze
dents. La troisième denture comprend quatre dents qui
sont agencées pour actionner le disque des quantièmes.
Ces quatre dents correspondent aux quatre mois courts
de l’année, à l’exception du mois de février. Celles-ci sont
réparties au sein de la deuxième denture 10b de telle
sorte que l’une ou l’autre de ces dents est susceptible
de se retrouver en regard de la dent 30b le 30 d’un mois
court. La répartition de ces dents est explicitée plus loin.
[0038] Dans le mode de réalisation décrit, les dents de
la deuxième denture 10b et les dents de la troisième den-
ture 10c sont formées par des surfaces communes for-
mées sur une même pièce, notamment des surfaces
communes s’étendant parallèlement à l’axe de rotation
du mobile de programmation. Alternativement, les sur-
faces constituant les dents des deuxième et troisième
dentures peuvent être discontinues, c’est-à-dire qu’il
peut exister une discontinuité entre les deuxième et troi-
sième dentures. Les surfaces de la deuxième et de la
troisième denture peuvent être formées simultanément,
par exemple par usinage, découpage ou formage. Alter-
nativement, la deuxième denture peut être formée sur
une première pièce et la troisième denture peut être for-
mée sur une deuxième pièce. Les première et deuxième
pièces peuvent ensuite être assemblées ou fixées l’une
sur l’autre pour former la deuxième roue.
[0039] Dans un autre mode de réalisation non repré-
senté, la première denture peut présenter un nombre de
dents qui est un multiple de douze, par exemple 24 ou
36 dents, et/ou la deuxième denture peut présenter un

nombre de dents qui est un multiple de douze, par exem-
ple 24 ou 36 dents, et/ou la troisième denture peut pré-
senter un nombre de dents qui est un multiple de quatre,
par exemple 8 ou 12 dents, et/ou la quatrième denture
peut présenter trente et une dents et/ou la cinquième
denture peut présenter une dent.
[0040] Le fonctionnement du dispositif d’entraînement
est décrit en détail ci-après.
[0041] On décrit un saut de date conventionnel à la fin
d’un mois de 31 jours, par exemple à la fin du mois de
janvier. Le fonctionnement est le même les autres jours
du mois, à l’exception du passage du 30 d’un mois court
au premier du mois suivant. La figure 7 illustre le méca-
nisme de calendrier annuel le 30 janvier, juste avant le
saut de date du 30 au 31 janvier.
[0042] Tout au long de la journée, la roue 5 mène la
came 6 et accumule l’énergie nécessaire au saut instan-
tané des doigts 20a et 20b en armant le ressort 8 par
l’intermédiaire du profil de la came 6 et de la bascule 7.
Juste avant le passage de date, le galet 7a parvient au
sommet du profil de la came 6. La figure 7 illustre le mé-
canisme dans une telle configuration. On remarque que
les dents 20a, 20b sont hors de portée des dents 10a,
10b.
[0043] Les figures 8 à 12 illustrent le dispositif durant
le saut de date du 30 au 31 janvier. Dans un premier
temps, la dent 20b du mobile entraîneur 2 vient actionner
l’une des dents de la denture 10b de la roue 1 b comme
illustré sur les figures 8 à 10, ce qui induit un déplacement
relatif entre la roue 1 b et la roue 1 a par la déformation
du ressort 1 c sous l’effet du déplacement de la goupille
1e. Cela est rendu possible par le fait que le couple de
rappel produit par le ressort 1c est sensiblement inférieur
au couple de rappel produit par le sautoir 9 du disque
des quantièmes. La rotation de la roue 1 b est ici sans
effet sur le disque des quantièmes car la dent 106b qui
se situe en regard de la dent 30b du disque des quan-
tièmes est conformée pour ne pas actionner la dent 30b.
Plus particulièrement, l’épaisseur de la dent 106b est dé-
finie de manière à ce que cette dent puisse passer au
dessus de la dent 30b comme représenté sur la figure
9. Autrement dit, dans cette configuration, il n’y a pas de
dent de la troisième denture qui peut venir coopérer avec
la dent 30b de la cinquième denture.
[0044] La roue 1 b continue de pivoter tant que le doigt
20b mène la denture 10b. La figure 10 représente le doigt
20b en fin de menée. Le ressort 1c est prêt à restituer
l’énergie accumulée de façon à réindexer la roue 1b re-
lativement à la roue 1a, soit à rappeler les première et
deuxième roues dans leur position relative de repos, à
l’instant, ou sensiblement à l’instant, où le doigt 20a vient
actionner l’une des dents de la denture 10a de la roue 1
a comme représenté sur la figure 11.
[0045] La figure 11 représente la dent 20a du mobile
entraîneur 2 à l’instant où celle-ci vient actionner l’une
des dents de la denture 10a de la roue 1a, ce qui induit
la rotation de la roue 1a et de la roue 1 b, les deux roues
étant solidaires en rotation sous l’effet des moyens 1 c,
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1 d, 1e. La rotation de la roue 1a provoque le saut du
disque 3 sur un pas angulaire du disque des quantièmes,
étant donné que la denture 10a est continuellement en
prise avec la denture 30a du disque des quantièmes com-
me illustré par la figure 9. Les figures 11 à 13 représentent
un tel saut du disque des quantièmes. Une fois le saut
effectué comme représenté sur la figure 13, le doigt 20a,
maintenu en position sous l’effet du blocage de la came
6, se situe dans la denture 10a de façon à éviter tout
risque de saut supplémentaire du disque des quantiè-
mes.
[0046] Ainsi, le saut de date conventionnel est réalisé
par la rotation d’un pas angulaire de la roue 1a, qui im-
plique également la rotation d’un pas angulaire de la roue
1 b. Ainsi, tous les jours à minuit, le mobile 1 tourne d’au
moins un pas angulaire.
[0047] On décrit ci-après un saut de date à la fin d’un
mois de 30 jours, par exemple à la fin du mois de sep-
tembre. La figure 14 illustre le mécanisme de calendrier
annuel le 30 septembre, juste avant le saut de date du
30 septembre au 1er octobre. Dans cette configuration,
le mobile 1 est positionné de telle sorte qu’une dent 102c
de la roue 1 b est capable d’actionner la dent 30b du
disque des quantièmes. Pour ce faire, une unique con-
formation 102b, 102c permet l’interaction avec la qua-
trième denture et avec la dent 30b de la cinquième den-
ture comme représenté sur la figure 15. L’actionnement
de la dent 30b induit le déplacement du disque 3 des
quantièmes sur un premier pas angulaire du disque des
quantièmes comme représenté sur les figures 16 à 18.
Le déplacement du disque des quantièmes entraîne par
ailleurs la rotation de la roue 1a par le biais des première
10a et quatrième 30a dentures qui sont continuellement
en prise. Ainsi, les roues 1a et 1 b pivotent de manière
synchronisée lors d’un premier saut du disque des quan-
tièmes pour passer du 30 au « 31 » d’un mois court, de
telle façon que le mobile 1 tourne d’un premier pas an-
gulaire.
[0048] Les figures 16 à 18 représentent le doigt 20b
du mobile entraîneur 2 en cours d’actionnement de la
denture 10b de la roue 1 b pour permettre le premier saut
du disque des quantièmes, du 30 au «31 ».
[0049] Les figures 19 à 21 représentent le doigt 20a
du mobile entraîneur 2 en cours d’actionnement de la
denture 10a de la roue 1a pour permettre le deuxième
saut du disque des quantièmes, du « 31 » au 1 er du
mois suivant.
[0050] La figure 22 illustre le mécanisme une fois le
double saut de date effectué. Comme vu précédemment,
le doigt 20a, maintenu en position sous l’effet du blocage
de la came 6, se situe dans la denture 10a de façon à
éviter tout risque de saut supplémentaire du disque des
quantièmes.
[0051] Le déplacement angulaire du disque des quan-
tièmes est fonction du déplacement angulaire du mobile
1, à savoir du déplacement angulaire des roues 1a et 1b
relativement au bâti du mouvement. Si un saut de date
conventionnel est réalisé par la rotation d’un pas angu-

laire de la roue 1a, qui implique également la rotation
d’un pas angulaire de la roue 1 b, un double saut de date
à la fin d’un mois court implique la rotation du mobile 1,
à savoir la rotation des roues 1a et 1 b sur deux pas
angulaires du mobile 1.
[0052] Sur une année complète, le mobile 1, dont les
roues 1 a et 1 b sont dotées de douze dents chacune,
effectue donc trente et un tours. Les études de la deman-
deresse ont montré qu’il était possible d’agencer des
dents au sein de la denture 10c qui sont conformées pour
actionner la dent 30b du disque 3 uniquement le 30 d’un
mois court. Il se trouve que ces dents sont au nombre
de quatre pour des roues 1a et 1 b de douze dents, et
sont chacune dédiées à un mois particulier sans consi-
dérer le mois de février, comme représenté sur les figures
15 et 23. Ces dents 102c, 103c, 104c, 105c sont dispo-
sées côte à côte, et constituent un secteur denté de la
denture 10c. Comme vu précédemment, dans notre
construction particulière, les conformations 102b, 102c
et 103b, 103c et 104b, 104c et 105b, 105c sont plus
épaisses que les conformations 101b et 106b à 112b
constituant les dents de la deuxième denture. Ainsi, les
conformations 102b, 102c et 103b, 103c et 104b, 104c
et 105b, 105c peuvent interagir avec la dent 30b. Alter-
nativement, les dents de la troisième denture pourraient
avoir une géométrie différente de celle des dents de la
deuxième denture. Par exemple, la troisième denture
pourrait présenter un diamètre de tête différent de celui
de la deuxième denture. La cinquième denture pourrait
également présenter un diamètre de tête différent de ce-
lui de la quatrième denture.
[0053] Le tableau de la figure 24 illustre le cycle des
rotations de la roue 1 b au long d’une année, et met en
évidence les dents des deuxième et troisième dentures
que se présentent en regard de la dent 30b du disque
des quantièmes tous les 30 du mois. Les colonnes J, F,
M, A, M, J, J, A, S, O, N, D représentent respectivement
les douze mois (M) de l’année dans l’ordre chronologi-
que. Les lignes indiquent, quant-à-elle, les quantièmes
(Q) du mois (M) de l’année.
[0054] Nous remarquons que :

les dents 102b et 102c se présentent en regard de
la dent 30b à la fin du mois de septembre,
les dents 103b et 103c se présentent en regard de
la dent 30b à la fin du mois d’avril,
les dents 104b et 104c se présentent en regard de
la dent 30b à la fin du mois de novembre,
les dents 105b et 105c se présentent en regard de
la dent 30b à la fin du mois de juin,
Les dents 106b à 112b se situent chacune en regard
de la dent 30b à la fin d’un mois de 31 jours. Celles-
ci ne peuvent pas interagir avec la dent 30b.

[0055] Les études de la demanderesse ont montré que
le principe est valable pour tout mobile 1 dont les roues
1 a, 1 b sont dotées de N dents où N est un multiple de
12. La denture 1c est alors dotée de n dents conformées
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pour actionner la dent 30b, qui sont réparties en N/12
secteurs sur le mobile 1, où n est un multiple de quatre
avec N/n=3.
[0056] Bien entendu, le mois de février peut être con-
sidéré comme un mois court qui est constitué de 30 jours,
même si un réglage devra être opéré. Dans ce cas, la
roue 1 b peut alors être dotée de n’ dents avec n’ =
n+N/12.
[0057] Dans le mode de réalisation précédemment dé-
crit, les roues 1a et 1b sont dotées de dentures extérieu-
res 10a, 10b, 10c qui sont prévues pour coopérer avec
des dentures intérieures 30a, 30b du mobile 3 d’affichage
des quantièmes. Alternativement, les dentures 30a, 30b
du disque 3 d’affichage des quantièmes peuvent se pré-
senter sous la forme de dentures extérieures. Alternati-
vement, les roues 1a et 1b peuvent être dotées de den-
tures intérieures 10a, 10b, 10c qui peuvent par exemple
coopérer avec des dentures extérieures 30a, 30b du mo-
bile 3 d’affichage des quantièmes, en particulier pour
N=24 ou N=36. Dans ces constructions alternatives, le
mobile 3 peut par exemple présenter la forme d’un disque
ou d’une roue sur laquelle est rapportée une aiguille d’af-
fichage de l’indication des quantièmes. Alternativement,
le mobile de programmation 1 et/ou le mobile 3 peut être
prévu pour actionner un mécanisme d’affichage d’une
« grande date ».
[0058] Dans le mode de réalisation précédemment dé-
crit, les profils des dentures 10a, 10b et 10c sont identi-
ques. Alternativement, les profils peuvent bien entendu
différer de sorte à être optimisés en regard respective-
ment des éléments 20a, 30a et 20b, 30b avec lesquels
ils coopèrent.
[0059] Dans le mode de réalisation précédemment dé-
crit, l’élément d’indexation angulaire 9 est prévu pour
coopérer avec la denture 30a du disque 3 des quantiè-
mes. Alternativement, cet élément d’indexation peut être
prévu pour coopérer avec la roue 1a. Une telle confor-
mation peut être avantageuse pour une roue 1 a dotée
d’une denture intérieure 10a.
[0060] Un affichage du mois peut par exemple être mis
en oeuvre par un dispositif comprenant un disque d’affi-
chage des mois lié cinématiquement au disque d’afficha-
ge des quantièmes. Ainsi, il est possible de mettre en
oeuvre une réalisation particulièrement simple d’un ca-
lendrier annuel. Le dispositif d’affichage des mois peut
être tel que décrit dans les demandes de brevet
EP2428856 et EP2624075.
[0061] Le dispositif d’entraînement selon l’invention
est particulièrement simple, à l’instar du dispositif divul-
gué au sein de la demande EP1596261. Le dispositif
d’entraînement selon l’invention met en oeuvre un nom-
bre réduit de pièces, et repose sur une seule et unique
chaîne cinématique d’entraînement du disque des quan-
tièmes.
[0062] Le dispositif d’entraînement selon l’invention
présente par ailleurs l’avantage d’être particulièrement
compact, et de mettre en oeuvre une structure de disque
des quantièmes particulièrement simple.

[0063] De préférence, dans ce document, dans
« mobile de programmation », le terme « mobile » signi-
fie un organe ou un ensemble de pièces ou un mécanis-
me capable de se déplacer ou de se mouvoir. Les diffé-
rentes pièces de l’ensemble ou du mobile sont de préfé-
rence mobiles les unes par rapport aux autres et par rap-
port aux autres pièces du dispositif. De préférence, dans
ce document, dans « mobile de programmation », le ter-
me « mobile » ne signifie pas une unique roue ou un uni-
que disque.
[0064] De préférence, le mobile des quantièmes 3 est
formé par une seule pièce.
[0065] De préférence, le mobile d’entraînement 2 est
formé par une seule pièce.

Revendications

1. Dispositif (100) d’entraînement d’un mobile (3) des
quantièmes d’un mécanisme horloger de calendrier
(110), notamment d’entraînement d’un disque (3)
d’un mécanisme horloger de calendrier (110), le dis-
positif comprenant :

- un mobile d’entraînement (2) incluant un pre-
mier doigt (20a) et un deuxième doigt (20b) ;
- un mobile de programmation (1) incluant une
première denture (10a), une deuxième denture
(10b) et une troisième denture (10c) ; et
- le mobile des quantièmes (3) incluant une qua-
trième denture (30a) et une cinquième denture
(30b),

le premier doigt coopérant avec la première denture,
le deuxième doigt coopérant avec la deuxième den-
ture, la première denture coopérant avec la quatriè-
me denture et la troisième denture coopérant avec
la cinquième denture.

2. Dispositif selon la revendication précédente, carac-
térisé en ce que le mobile de programmation com-
prend une première roue (1a) et une deuxième roue
(1b), la première denture se trouvant sur la première
roue et les deuxième et troisième dentures se trou-
vant sur la deuxième roue.

3. Dispositif selon la revendication précédente, carac-
térisé en ce que les première et deuxième roues
sont déplaçables, notamment déplaçables en rota-
tion, l’une par rapport à l’autre et en ce que le mobile
de programmation comprend un élément de rappel
(1c), comme un ressort (1c), rappelant les première
et deuxième roues dans une première position rela-
tive prédéfinie.

4. Dispositif selon la revendication 2 ou 3, caractérisé
en ce que le mobile de programmation (1) comprend
une première butée (1d), notamment une paroi (1d)
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d’une ouverture (1i), et comprend une deuxième bu-
tée (1e), notamment une goupille (1e), les première
et deuxième butées se trouvant respectivement sur
les première et deuxième roues ou se trouvant res-
pectivement sur les deuxième et première roues.

5. Dispositif selon l’une des revendications 2 à 4, ca-
ractérisé en ce que le mobile de programmation (1)
comprend une troisième butée (1g), notamment une
paroi (1g) d’une ouverture (1i) formée sur l’une ou
l’autre des première et deuxième roues, et comprend
une quatrième butée (1 h), notamment une surface
(1 h) de l’élément de rappel (1c), en particulier une
surface (1h) d’une extrémité de l’élément de rappel
(1c), les troisième et quatrième butées se trouvant
respectivement sur les première et deuxième roues
ou se trouvant respectivement sur les deuxième et
première roues.

6. Dispositif selon l’une des revendications 2 à 5, ca-
ractérisé en ce que les première et deuxième roues
sont agencées de sorte à pouvoir être déplacées
l’une par rapport à l’autre d’une valeur de l’ordre du
pas angulaire des première et deuxième roues, en
particulier de 30°.

7. Dispositif selon l’une des revendications 2 à 6, ca-
ractérisé en ce que le dispositif comprend un sau-
toir (9), notamment une tête de sautoir (9a), coopé-
rant avec la quatrième denture (30a) ou avec la pre-
mière denture (10a).

8. Dispositif selon la revendication 7, caractérisé en
ce que le sautoir et l’élément de rappel sont agencés
de sorte que le couple résistant s’opposant à la ro-
tation de la première roue et exercé par le sautoir
est supérieur au couple résistant s’opposant à la ro-
tation de la deuxième roue et exercé par l’élément
de rappel.

9. Dispositif selon l’une des revendications précéden-
tes, caractérisé en ce que la première denture pré-
sente un nombre de dents qui est un multiple de
douze et/ou en ce que la deuxième denture présente
un nombre de dents qui est un multiple de douze
et/ou en ce que la troisième denture présente un
nombre de dents qui est un multiple de quatre et/ou
en ce que la quatrième denture présente trente et
une dents et/ou en ce que la cinquième denture pré-
sente une dent.

10. Dispositif selon l’une des revendications 1 à 8, ca-
ractérisé en ce que la première denture présente
douze dents et/ou en ce que la deuxième denture
présente douze dents et/ou en ce que la troisième
denture présente quatre dents (102c, 103c, 104c,
105c), les dents de la troisième denture présentant
un pas angulaire de 30° et étant juxtaposées au ni-

veau de quatre secteurs angulaires de 30° consé-
cutifs et/ou en ce que la quatrième denture présente
trente et une dents et/ou en ce que la cinquième
denture présente une dent.

11. Dispositif selon l’une des revendications précéden-
tes, caractérisé en ce que le premier doigt (20a),
la première denture (10a) et la quatrième denture
(30a) sont disposés sur un premier niveau, notam-
ment au niveau d’un premier plan (P1) et/ou en ce
que le deuxième doigt (20b) et la deuxième denture
(10b) sont disposés sur un deuxième niveau, notam-
ment au niveau d’un deuxième plan (P2), et/ou en
ce que la troisième denture (10c) et la cinquième
denture (30b) sont disposées sur un troisième ni-
veau, notamment au niveau d’un troisième plan (P3).

12. Dispositif selon l’une des revendications précéden-
tes, caractérisé en ce que des dents de la deuxième
denture (10b) et des dents de la troisième denture
(10c) sont formées par des surfaces communes de
la deuxième roue (1b), notamment des surfaces
communes s’étendant parallèlement à l’axe de rota-
tion du mobile de programmation.

13. Mécanisme (110) de calendrier comprenant un dis-
positif (100) selon l’une des revendications précé-
dentes.

14. Mécanisme selon la revendication précédente, ca-
ractérisé en ce qu’il est du type à saut instantané.

15. Mouvement horloger (120) comprenant un dispositif
(100) selon l’une des revendications 1 à 12 ou un
mécanisme selon la revendication 13 ou 14.

16. Pièce d’horlogerie (130), en particulier montre bra-
celet, comprenant un dispositif (100) selon l’une des
revendications 1 à 12 ou un mécanisme selon la re-
vendication 13 ou 14 ou un mouvement selon la re-
vendication précédente.
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